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Charles Michel n'a pas fini
de « recadrer » la N -VA

FÉDÉRAL Le CD&~ « parti des musulmans» : les propos de Demir secouent la suédoise

note de politique générale. Dans
l'entourage de Zuhal Demir, on
dit son ras-le-bol de voir les re-
montrances exclusivement desti-
nées à la N-VA, pas aux autres
partis.
Quant à l'opposition, elle n'a

pas manqué de rentrer dans la
mêlée, John Crombez (SPA) a
taxé le Premier ministre de
«sukkelaar », une insulte entre

Quand la ({confiance Jo) n'y l. . d 'll ,.
t l E t CD&V oser et an oU! e....ReactIon de

es pus... il re D' D h f d
t NHA 1 t ch ems ucarme, c e. e groupee -~.n e or on .
bm"le Re'r 0 MR a la Chambre: « Un parler. p en ns... d' de 'n-. J. . zgne 1rUmp.» oyeuses

1.Dimanche matm, dans le p' 1 O" l P
tl'di D Z d Zuhal De aques . n rmagme que e re-quo en e 011 ag, -. d Il l. 'ta' d'Etat' l L tt mler tentera e reco el' es mor-filr, secre rre . a a u e .
t 1 t' , l'E alt' d ceaux en coulisses dans les pro-con re a paU"Te e, agI e. es chaim; 'ours.

chances, aux Personnes handica- .J
pées et à la Politique scientifique, c{L'.lliment perturbateur JI

qualifie le CD&V de «nouveu'u Une tâche délicatissime. Pour
parti des musulmuTM », en le politologue flamand Carl De-
quète, avec son président, Wou- vos (Université de Gand),
ter Beke, de « bétail électoral ». Charles Michel est parti pour
Aussitôt, Charles Michel «re- «recadrer », selon le terme utiIi-

cadre» la secrétaire d'Etat N-VA, sé, jusqu'en fin de législature, ..
expliquant publiquement que les «Il va pOllt'oir le faire encore
propos sont inacceptables au longtemps. Et je ne peme pas qll.e
sein d'une coalition. Dans le ce sera plus efficace à l'avenir. »
même temps, Wouter Beke, pré- Le hic, c'est qu'à force de reca-
sident du CD&V,réclame des ex- drer. c'est l'autorité du Premier
cuses publiques. Au Soir, Eric qui est sous pression. «Quand le
Van Rompuy, député CD&V,dit professeur doit passer sa sem.aine
qu'il y a« un problème degouver-
nement ». En soirée, Zuhal De-
mir expédie un tweet précisant
qu'elle veillera à s'exprimer plus
modérément à l'avenir, et que,
selon elle, l'affaire est close.
2. Pas du tout. Ça repart lundi.

Wouter Beke fait savoir qu'il at-
tend toujours les excuses. Son
parti menace: s'U n'obtient pas
satisfaction, les députés chré-
tiens-démocrates flamands
«boycotteront» la nouvelle (eUe
a succédé à EIke SIeurs) secré-
taire d'Etat à la Chambre après
Pâques, lorsqu'elle présentera sa

•••Le CD&V menace
de {(boycotter»
la secrétaire d'Etat.
•••Les politologues Carl
Devos et Jean Faniel
jugent la tâche de Michel
problématique.

à dire "tm~vez-r.•ous" et que le t'ffi-
dredi, rien. na changé, ce n'est pas
trè~ bon pour son autorité.
Quand on entend dire que Wou-
ter Beke t'a en référer directement
à Bart De Wever, en Flandre. on
comprend que le Premier n'est
pas vraiment maître de la situa-
tion.» Le politologue précise;
« Ce n'est pas dû à la persannoli-
té de Charles Michel, mois à sa
position de Premier francophone
dJJ:nsune coalition de partisfla-
mands en conflit permanent. »
Jean Faniel, directeur général

du Crisp (Centre de recherche et
d'information socio-politiques),
analyse: «Ici. la difficulté, cest
qu'avec 'a N-VA, On a ajJaire au.
parti leplus puissant de la coali-
tion. lequel, en toute log;ique, a
pour responsabilité de garantl:r
l'équilibre de la majariti et qui,

au contraire, agit hors des codes
habituels. !ljoue plutôt l'éliment
perturbateur. »
Jean Paniel estime lui aussi

que le Premier ministre n'est pas
le mieux placé pOUf corriger le
tir, «Notamment parce que le
MR est seul pa rtifrancopho ne au
gouvernement. Pour recadrer
plus fortement la secrétaire
d'Etat, il devrait s'adresser à De
Wever, mais alors on dira qt/ïl
est à la merci ... Vc/us t'OYez lepro-
blème. Enfin, on peut imaginer
d~ tenter de négocù:r un compro-
mis sur un dossier defand, mais
ici, quid ?Mettre Wouter Beke et
Zuhal Demir autour d'une mêmf
table? Pour faire quoi? Com-
ment régler ce gen re de polé-
mique? »
Car Devos a le souvenir de coa-

litions agitées, comme Leo Tin-

demans avec André Cools, ou le
gouvernement Verhofstadt, avec
les écologistes francophones.
«Mais j'ai le sentiment que, dam
ces coalitions, les quereUes JU1r-
taient Bur des d~S$iers de fond.
Ici, bien malin qui pourrait
identifier ces dossiers. On se que-
relle davantage sur lepositionne-
ment des partis, entre m.odé1·és et
partisans de politiques plus
fermes. »Ce qui risque bien de se
poursuivre. « Je pell,~e que
Charles Michel va devoir conti-
nuer à dire: "Ça 8u,ffit les en-
fants !" », conclut Carl Devos. _
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PARLEMENT FLAMAND

Uesbeth Homans
sur le gril
la ministre flamande de
f'lntérieur (N-VA) s'expli-
quait lundi au parlement
flamand, qui se réunissait à
huis dos dans un premier
temps, pour entendre Jaak
Raes, administrateur général
de la Sûreté de l'Etat, avant
tes débats. En Cause: sa
détermination il retirer sa
reconnaissance à la mos-
quée de Beringen, deuxième
plus importante du pays. Le
motif avancé: la structure
ferait du prosélytisme en
faveur du régime d'Erdogan
et espionnerait les oppo~
sants (cf. nos précédentes
éditions). Liesbeth Homans
s'appuie, dit-elle, sur des
rapports de la Sûreté, Pro-
blème: J'organisme de ren-
seignement il précisé que
rien n'indique formellement
que la mosquée de Beringen
soit te théâtre de tels agisse-
ments.
La ministre persiste. Au
parlement flamand, les dé-
putés VLDet CD&V,alliés à
la N-VAau nord (ainsi qu'au
fédéral), ont jugé que « la
crédibilité» de Liesbeth
Homans est atteinte, qu'eUe
n'a pas abordé le dossier
avec; « prudence et efficaci-
té ». Laministre maintient:
son analyse est la bonne, ses
choix sont les bons. la polé-
mique se poursuit, dans le
mëme temps que celle op~
posant par ailleurs Zuhal
Demir au CD&V... Entre
partenaires flamands, la
tension monte. monte.

D.CI

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 11/04/2017

Vie politique Le Soir


